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Chers frères et sœurs, 
 
Dans quel monde vivons-nous? C'est la question que, bien légitimement, nous nous posons souvent et 
qui est même le titre d'une émission-radio diffusée sur cette antenne de "La Première".  
Dans quel monde vivons-nous sinon dans un monde marqué par beaucoup de guerres et de violences? 
Certes, ce n'est pas nouveau et toute l'Histoire de l'humanité témoigne de ces turbulences guerrières 
auxquelles n'échappent aucune région ni aucune époque. 
 
La Bible elle-même nous relate ces guerres tribales et fratricides qui semblent faire partie du quotidien 
de ces peuples. Et Dieu Lui-même - ou leurs divinités! - ne semblent pas absent(e)s de leurs justifications à 
faire la guerre. Les temps ont-ils changé? Certes oui car l'actuel contexte géopolitique n'a rien à voir avec 
la situation d'il y a plusieurs millénaires. 
 
Mais le cœur de l'homme, lui, reste traversé par cette volonté de domination qui est, souvent, le fil 
rouge et meurtrier de tous les conflits et violences et de tous les appétits de puissance.  
 
Et voici que, dans l'Evangile de ce dimanche, Jésus prononce des paroles à couper le souffle: 

• "Aimez vos ennemis", dira-t-il par deux fois dans ce bref extrait. 

• Et d'ajouter: "A celui qui te frappe sur une joue; présente lui aussi l'autre."  

• Et comme si cela ne suffisait pas encore: "A celui qui te prend ton manteau, laisse prendre 
aussi ta tunique."  

• Sans oublier cette règle d'or: "Ce que vous voulez que les autres fassent pour vous, faites-le 
aussi pour eux." 

• Avec, au point culminant de cet  Evangile: "Soyez miséricordieux comme votre Père est 
miséricordieux." 

 
 



 

 

Quel message! Il ne faudrait évidemment pas que ces paroles coulent sur la carapace de nos indifférences 
comme un discours inaudible et non-recevable. A nous de décider! 
Essayons donc, si vous voulez, de déchiffrer - mais aussi de défricher - ces Paroles qui ont le mérite de la 
clarté et le tranchant d'une Parole de Vérité. 
 
"Aimez vos ennemis" 
L'Evangile ne dit pas: 
* de les aimer d'un amour-sentiment 
* d'aimer le mal que font les ennemis 
* ni même de faire de nos ennemis des amis: cela ne nous appartient pas! 
 
Aimer ses ennemis (étymologiquement "quelqu'un qui nous veut du mal"), c'est porter sur lui, sur elle le 
regard même de Dieu, c'est-à-dire un regard qui relève et qui fait vivre... quelle que soit la méchanceté qui 
peut habiter le cœur de cet ennemi. Il ne s'agit donc pas d'approuver ni de banalisée, mais d'aimer. 
 
Il y a toujours en l'autre plus que le mal qu'il commet. Il nous fait donc casser les écorces et les carcans 
de la haine pour rejoindre ce que dit un proverbe oriental: "Fends le cœur de l'homme, et tu y trouveras 
un soleil"! ( comme me disait à chaque rencontre sœur Emmanuelle qui en faisait à la fois un refrain mais 
surtout une charte de vie).  
 
Mais rassurez-vous! Il n'y a, ici, ni naïveté ni masochisme, ni démission ni résignation mais l'appel à poser 
des gestes prophétiques capables de nous sortir des ornières où nous risquons de nous enliser. 
 
C'est en ce sens que l'on peut comprendre cette Parole du Christ qui invite "celui qui frappe sur une joue 
à tendre l'autre". Concrètement -et même si cela ne réussit pas toujours -, c'est la meilleure et la seule 
façon d'arrêter l'escalade infernale et l'engrenage mortifère qui sont toujours des voies sans issue, et donc 
des impasses. 
 
Aujourd'hui, le Christ nous conduit là où se révèle notre profonde humanité. A sa suite, nous ne 
sommes plus les esclaves de nos instincts mais des fils et des filles, des frères et des sœurs, des hommes 
et des femmes libres et capables de mettre l'amour et le pardon au cœur de tous nos choix de vie et 
de toutes nos relations. 
 
Mais le Christ, dans son enseignement, est d'abord venu nous partager ce qu'Il vit Lui-même. Il nous indique 
ainsi des chemins insoupçonnés de vie et de vrai bonheur. 
J'en retiens deux: 
 
+ C'est d'abord ce qu'on appelle "la règle d'or": 
"Ce que vous voudriez que les autres fassent pour vous, faites-le d'abord pour eux." 
Pour éclairer nos chemins de vie, Jésus nous renvoie souvent à nous-mêmes, à notre façon d'agir et à nos 
propres responsabilités. En Jésus, Dieu nous croit et nous sait capables de vouloir et de faire le meilleur 
pour l'autre. Dieu croit en nous ...avant même que nous lui fassions confiance.  
Et s'il fallait concrétiser la façon de concrétiser cette "règle d'or", je dirais que l'indulgence et la 
bienveillance figurent parmi les attitudes les plus essentielles à pratiquer. 
 
 
 



 

 

+ C'est ensuite la Miséricorde. 
"Soyez miséricordieux comme votre Père est miséricordieux." 
Un autre extrait de l'Evangile (chez Saint Matthieu) dira que la Miséricorde, c'est la véritable perfection. 
Certains diront peut-être que ce mot de "miséricorde" a vieilli ou est souvent mal compris. Je ne le crois pas 
mais, sans doute, faut-il revisiter ce mot pour redire que la Miséricorde est, en fait,, "le mode d'aimer 
de Dieu" ou "la façon d'aimer de Dieu". 
Pour reprendre une image qui rejoint d'ailleurs l'étymologie de ce mot de "miséricorde";, c'est rejoindre 
les "entrailles de Dieu" (pourrait-on dire- pour redécouvrir non seulement que "Dieu est Amour" mais 
aussi et surtout que "Dieu n'est qu'amour".  
 
Nous voici donc à cette étape de l'Evangile où l'enseignement de Jésus semble passer à la vitesse 
supérieure. Nous avons dépassé tout ce qui, dans notre société, apparaît comme le monde des 
convenances. 
 
a) Avec Jésus, il ne faut pas seulement aimer ceux qui nous aiment mais aimer ceux qui nous haïssent. 
b) Avec Jésus, il ne faut pas seulement aller vers ceux qui nous invitent "en retour" mais il nous faut aimer 
avec la gratuité de ceux qui savent que ce qui est donné ne peut être repris. 
c) Avec Jésus, l'amour exclut tout jugement et même, toute condamnation au sens où "Dieu seul sonde 
les coeurs et les reins" (comme dit l'Ecriture) 
d) Avec Jésus, le don va jusqu'au pardon parce que "la mesure de l'amour, c'est d'aimer sans mesure", 
comme le dit si justement saint Augustin). 
 
Que cette page d'Evangile reste gravée dans notre cœur.  
Qu'elle devienne une charte de vie, paroles vivantes et tranchantes qui nous permettent de faire la Vérité en 
nous et de rejoindre le Christ qui ne nous dit pas "j'ai la vérité" mais "Je suis la Vérité". Et cela change 
tout! Amen. 
 

Abbé Philippe Mawet 
Curé responsable de l'UP Stockel au Bois 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Si vous souhaitez nous aider, vous pouvez verser vos dons à: 
"Messes Radio": Compte n° BE54 7320 1579 6297 – BIC CREGBEBB 

Nous vous remercions, par avance, de votre générosité. 


